
 
 
 
 
 
A Nantes, le 12 septembre 2019 
 

Lettre ouverte à Mesdames Agnès BUZYN, ministre des solidarités 
et de la santé, et Frédérique VIDAL, ministre de l’enseignement 

supérieur, de la recherche et de l’innovation, et à Monsieur Patrice 
DIOT, président de l’Observatoire national de la démographie des 

professions de santé 

 

Santé publique : La restriction prolongée du nombre de postes d'internat 
dans le Grand Ouest menace fortement le dynamisme de la formation dans 

notre interrégion 

 

Suite à la parution de l’arrêté du 2 septembre 2019 projetant pour la période 2020-
2023 le nombre d'internes en médecine à former et en ces premiers jours de choix post-
ECNi, l’association des Internes de Santé Publique de l’Ouest tenait à manifester son 
incompréhension et son inquiétude face à la diminution majeure du nombre de postes 
d’internes de Santé publique en interrégion Ouest cette année.  

Le choix de privilégier un nombre de postes plus important dans les plus grandes 
villes, bien que compréhensible, ne doit pas s’opérer au détriment des autres pôles de Santé 
publique de France. Le choix de limiter à un seul poste à la fois les villes de Tours (3 postes 
auparavant), de Rennes (2 postes auparavant) et d’Angers (2 postes auparavant) ne nous 
semble pas justifié. Ce d’autant plus que les prévisions données par l’arrêté du 14 août 2018 
projetant pour la période 2019-2022 le nombre d’internes en médecine à former affichaient 
un maintien, voire une progression du nombre de postes dans ces villes (3 postes annoncés à 
Rennes pour 2019-2020). Ajoutons à cela le détachement de Poitiers lors du redécoupage 
des régions en 2016, écartant de l’interrégion un nombre d’internes non négligeable et une 
ville dont le nombre de postes ouverts est resté stable (3 postes/an). 

Cette diminution inattendue envoie un message fortement négatif et met en péril, 
dans le Grand Ouest, les dynamiques locale et interrégionale au sein de notre filière. Cette 
décision ne reflète en aucun cas la volonté d’accueil et la capacité de formation d’internes 
de Santé publique de ces subdivisions. Même si les postes ouverts ont été peu choisis 
l’année dernière, ce n’était pas le cas les années précédentes. L’ouverture d’un poste unique 



peut être un critère rédhibitoire lors du choix de cette spécialité particulière où les échanges 
avec ses co-internes sont un des piliers de la formation. Cela risque de perpétuer la 
renonciation à nos villes constatée en 2018 et semblant se poursuivre au vu des simulations 
actuelles. Alors que notre interrégion accueille aujourd’hui 12% des internes de Santé 
publique français, elle ne représente que 7% des postes proposés dans cette spécialité en 
2019. Cette décision n’est donc pas sans risque de ternir à tort notre attractivité alors que 
certains avantages d’une formation de Santé publique dans le Grand Ouest méritent d’être 
soulignés.  

En effet, les subdivisions de l’interrégion Ouest proposent des stages variés, d’une 
grande qualité et parfois uniques en France. Notre offre de stage est en constante 
amélioration grâce à l’obtention de nouveaux agréments chaque année, ainsi qu’une offre 
de formations universitaires vaste et innovante. L'École des Hautes Études en Santé Publique 
à Rennes propose notamment des formations de qualité tournées vers l’Europe et 
l’international. Le vivier d'internes actuellement en poste permet également la réalisation 
d'activités à la fois locales (cours de Santé publique, soutiens méthodologiques aux internes 
des autres spécialités…), et interrégionales telles que l'organisation de deux séminaires 
annuels de formation. Le dynamisme de l’internat de Santé publique dans l'Ouest s’est 
également illustré par l'organisation du séminaire national des internes de Santé publique à 
Nantes en 2017 (300 participants). Par ailleurs, l’association interrégionale porte la volonté 
d’assurer un lien privilégié entre les subdivisions du Grand Ouest et s’y attèle en proposant, 
entre autres, des visioconférences de formation depuis 3 ans. Tout ceci permet de limiter 
l’isolement des internes dans les subdivisions où le nombre de postes est restreint, mais 
n’est pas suffisant comparé au l’émulation apportée par une communauté locale. 

Pour toutes ces raisons, malgré la réduction sévère du nombre de postes que nous 
subissons cette année, nous souhaitons valoriser la Santé publique et l’offre de formation de 
l’interrégion Ouest ouverte aux internes qui nous rejoindront. Nous espérons que cette offre 
de postes limitée ne découragera pas les futurs internes à faire le choix de la Santé publique 
dans l’une de nos subdivisions et que nous verrons le nombre de postes ouverts augmenter 
lors des prochains ECNi.  

Nous, internes de Santé publique de l’Ouest, associés aux médecins de Santé 
publique cosignataires, exprimons notre ferme volonté de continuer à accueillir de nouveaux 
internes motivés dans les subdivisions de l’Ouest et de préserver la dynamique actuellement 
en place. 

 

Lucile TRUTT, présidente des ISPO, 
Au nom des internes de Santé Publique des subdivisions du Grand Ouest 
 
Avec le soutien de Sixtine DE LAFFOREST, présidente du Collège de Liaison des Internes de 
Santé Publique (CliSP), 



 
Ainsi que le soutien des universitaires de Santé publique du Grand Ouest : 
Dr BOUZILLÉ Guillaume, AHU, Equipe-projet DMS, CHU Rennes 
Dr CAILLE Agnès, MCU-PH, CIC Bretonneau, CHRU Tours 
Pr CUGGIA Marc, PU-PH, Chef de l'équipe-projet DMS, CHU Rennes 
Dr GARLANTEZEC Ronan, MCU-PH, SPE, CHU Rennes 
Dr GUILLON Leslie, MCU-PH, Directrice UREH, CHRU Tours, Coordonnatrice locale du DES SP 
Tours 
Pr LAVIOLLE Bruno, PU-PH, Directeur CIC-Inserm 1414, CHU Rennes 
Dr LECLERE Brice, PHU, SEME, CHU Nantes 
Pr MORET Leila, PU-PH, SEME, CHU Nantes, Coordonnatrice locale du DES SP Nantes 
Pr RUSCH Emmanuel, PU-PH, Chef de service SIMEES, CHRU Tours, Coordonnateur 
interrégional DES SP ouest 
Dr SALIOU Philippe, MCU-PH, Hygiène Hospitalière, CHRU Brest, Coordonnateur local DES SP 
Brest 
Pr VIEL Jean-François, PU-PH, Chef de service SPE, CHU Rennes, Coordonnateur local DES SP 
Rennes 
Dr WARGNY Matthieu, AHU, Clinique des données, CHU Nantes 
 
Et des médecins de Santé publique du Grand Ouest : 
Dr ABBEY Hélène, Chargée de mission, QualiREL Santé 
Dr ARNAULT Emilie, Directrice SSU Tours, Université de Tours 
Dr BAJEUX Emma, PH, SPE, CHU Rennes 
Dr BREGEAUT Paul, Assistant spécialiste, CNCDN, CHRU Tours 
Dr CAMPION Loïc, Praticien spécialiste, Chef de service Biométrie, Institut de cancérologie de 
l'Ouest 
Dr CAZET Lucie, Chargée de mission, QualiREL Santé 
Dr DURAND Damien, Assistant spécialiste, SEME, CHU Nantes 
Dr FONTENOY Anne-Maëlle, PH, SIM, CHU Nantes 
Dr GAGNEUR Etienne, PH, SIM, CH Saint-Nazaire 
Dr GROSS Lise, Médecin de veille sanitaire, ARS Pays de la Loire 
Dr GUILÉ Romain, PH, SIM, CHU Nantes 
Dr HAGUENOER Ken, Directeur médical, CCDC Tours 
Dr HOLSTEIN Josiane, PH, DIM, CHU Rennes 
Dr LAURENT Emeline, PH, UREH, CHRU Tours 
Dr LIBEAU Benoit, PH, Chef de pôle Hygiène hospitalière, CH Saint-Nazaire 
Dr MAUDUIT Nicolas, PH, Chef de service SIM, CHU Nantes 
Dr SONKE SIMO Julia, SRA Qualiris Centre-Val de Loire 
Dr SURER Nathalie, PH, SIM, CHU Nantes 
Dr VEILLARD David, PH, SPE, CHU Rennes 
Dr VERGNAUD Simon, Chef de projet médical, Santéclair 


